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Ufomania est un bulletin 
d'informations non périodique 
destiné aux lecteurs passionnés 
par le phénomène OVNI et les 
autres mystères s'y rapportant 
Son objectif principal est de 
présenter le bilan a caractère. 
Indépendant des recherches 
réaliseès durant ces derniers 
mois. Il traite essentiellement 
des diverses données recueillies 
à partir de témoignages fiables 
ou d'articles en rapport avec le 
sujet en fonction de l'actualité. 
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Chers amis lecteurs, 

Voiçi encore un numéro qui je l'espère, vous donnera beaucoup de renseignements 
introuvables ailleurs. Il doit marquer une époque désormais révolue, franchir un cap. 
Pour ce faire, diverses nouvelles rubriques se trouvent insérer dans cet Ufomania 
dixième du nom et des efforts sans cesse croissants ont été faits pour le rendre 
toujours plus attractif à un prix d'abonnement défiant toute concurrence. 

Divers projets de modernisation du bulletin sont actuellement en cours d'étude. 
Comme vous le savez, une revue à grand tirage en couleur, papier glacé et tutti 
quanti coûte cher. Il faut donc rester patient afin de pouvoir trouver les moyens 
matériels et financiers pour la concrétisation future de telles ambitions. 

Mon but étant de faire de l'ufologie positive en informant de façon régulière les 
personnes intéressées par le problème OVNI en général, vous comprennez bien 
entendu que la prudence est de mise, l'information avant tout. II faut espérer que 
les efforts entrepris seront alors récompensés en temps utiles. 

Pour l'heure, l'actualité bat son plein et le petit monde de l'ufologie est en pleine 
effervescence. Eh oui, je veux parler du fameux film mis en vente depuis le 
26 Août 95 par TF1 Vidéo montrant un soi-disant extra-terrestre. Vous connaissez 
déjà presque tout à son sujet et les nombreux articles parus dans la presse vous 
ont sans doute permis de vous faire votre idée sur la question. J'ai donc choisi de 
n'en parler que très brièvement afin de ne pas masquer la dure réalité des faits. 

Car, voyez-vous, pendant que beaucoup s'interrogent à propos de l'authenticité de 
ce document tourné en 1947 et censé montrer un E.T récupéré lors du crash de 
Roswell ( tout ceci reste à vérifier ), d'autres cas surgissent içi et là sans que 
personne ne semble sans soucier. Eh bien, lifonuwùi est là pour vous informer 
sur ce qui s'est passé le 31/07/95 sur un aéroport argentin ( page 9, 10 ), pour 
vous montrer les photos prises d'après un film montrant un OVNI en 1994 dans la 
Manche ( page 11 ) ou encore porter à votre connaissance un cas de R.R.3 survenu 
en Russie le 04/05/1990 ( page 18 ), réfléchir aux cas de mutilations etc... 

Un numéro très intemationnal donc, avec pour commencer une interview tout à 
fait exclusive de Jorge Eduardo Anfruns Dumont, ufologue chilien et véritable 
passionné du phénomène. En grand spécialiste, il est venu nous parler du très 
célèbre cas du Caporal Valdés ( page 4 ), et échanger des tonnes d'informations 
pendant son bref mais fructueux séjour dans notre capitale. 
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INTERVIEW: Jorge Anfruns Dumont (Chili) 


Jorge Anfruns Dumont est un pionnier de 
l'ufologie mondiale puisqu'il s'interresse au 
phénomène OVNI depuis 1946. Représentant 
du MUFON CHILE il est l'auteur du seul et 
unique ouvrage écrit sur le sujet au Chili 
" Ovnis, Extraterrestres y Otros en Chile " 
publié aux éditions El Triunfo, en 1993. 

A l'origine de plusieurs émissions de radio 
et de télévision dans son pays, animateur de 
conférences, il nous livre içi une interview 
mémorable sur le célèbre cas du caporal 
Valdés et apporte d'importantes précisions 
grâce notamment à l'interview réalisée le 
24/09/87 du professeur de l'école de Putre, 

Pedro Araneda qui fut le tout premier civil 
à avoir accès à la nouvelle. Jorge Anfruns 
Dumont a entrepris en 1985, un travail de 
recherche sur les cas chiliens pour faire 
apparaître huit ans plus tard une liste de 
467 cas OVNI sérieux. Cette rencontre a 
été l'occasion de découvrir de nombreuses 
photos couleur étonnantes prises par des 
chiliens et de confronter nos différents 
points de vues de la situation dans le monde 

Le cas Valdés, Pampa Lluscuma. 25 Avril 1977 ( Putre ) 

Un des incidents les plus étranges de l'ufologie mondiale eut lieu le 25 Avril 1977 
dans la zone lointaine de Pampa Lluscuma, près de Putre, dans la région extreme 
Nord du Chili. Le cas du caporal Valdés et une patrouille de sept soldats de l'armée 
chilienne ( Humberto Rojas, Ivan Robles, German Riquelrne, Raul Salinas, Pedro Rosales, 
Juan Reyes et Julio Rojas ) n'est pas conforme à la typologie classique de l'enlèvement 
extraterrestre; Valdés a vécu beaucoup plus qu'une expérience de distortion spacio- 
ternporelle durant laquelle il semble avoir gagné du temps quand les quinze minutes 
où il a disparu à l'intérieur d'un OVNI se sont converties en cinq jours, si on s'en 
tient aux effets physiologiques de la subite croissance de sa barbe et aux effets 
mécaniques observés sur le calendrier de sa montre. La patrouille militaire, sous la 
responsabilité du caporal Valdés, campait dans la zone montagneuse de Pampa Lluscuma 
Lluscuma quand le soldat de garde, Pedro Rosales, observa deux lumières qui se 
rapprochaient du campement vers les 03h50 du matin le 25 Avril. Rosales avertit 
le reste de la patrouille et tous virent une lumière ronde comme une boule à moitié 
ovale qui augmentait et diminuait. Il convient alors de préciser que les animaux qui 



Jorge Anfruns Dumont 
en visite tourlstloo-ufologlque 
à Paris, le 04/07/95. 
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accompagnaient la patrouille, les chevaux et un chien s'appelant Huamachuco, étaient 
très inquiets. Dans une interview enregistrée peu de temps après l'incident par le 
responsable de l'école de Putre, Pedro Araneda, Valdés rapporta que: 

Nous, quand on a vu çà, on s'est regroupé en position de combat, épaule contre 
épaule et en se tenant par les mains ■ S'il doit se passer quelque chose, que ce soit 
à nous tous La première lumière avait disparu derrière une montagne mais la 
deuxième éclairait la colline de telle manière qu'on distinguait ses contours malgré 
l'obscurité de la nuit. C'est alors que se produisit la partie la plus extraordinaire du 
réçit " La seule chose que je peux te dire - indiqua Valdés à Araneda - est que 
quelque chose m appel lait, m'attirait... C'était comme une communication interne avec 
la lumière. Malgré le fait qu'il avait ordonné à ses soldats de ne pas se séparer 
Valdés commença à marcher vers l'objet. Comme tout bon militaire et de par sa 
formation de sous-officier, il demanda à cette lumière de s'identifier: Qui êtes-vous ? 

La seule chose dont je me souvienne, ce qui apparaît dans mon esprit, est comme 
quand je fais un rêve et que je disparais dans un puits profond ... Quelque chose de 
rond ... comme un abîme ... Puis là, mon cerveau se vide ... Ils ( les soldats ) disent 
que j'ai disparu comme par magie ... Tout à coup ... Le plus étonnant est que j'ai aussi 
ré-apparu par magie ... " A sa ré-apparition, Valdés s'est effondré dans un état de choc 
total pendant un bon quart d'heure après avoir disparu à l'intérieur de l'OVNI, tout en 
déclarant: " Vous ne savez pas qui nous sommes, ni d'où nous venons ... mais nous 
reviendrons. " Le plus incroyable est que Valdés avait une barbe de cinq jours et que 
le calendrier de sa montre affichait une date ultérieure de cinq jours - le 30 Avril au 
lieu du 25 Avril - L'Ovni disparut juste avant le lever du soleil et la patrouille s'en alla 
vers Putre où ils rencontrèrent le Professeur Araneda et les autres sous-officiers. 



Patrulla militar que vio desaparecer ai 
cabo Valdés. 


souzce: revue " Mas alla de los OVNIs ", p. 296, Chapitre 13, Tome 2. 













Tous retournèrent à Pampa Lluscuma où Araneda enregistra la célèbre interview qui 
continue à être l'unique document original qui rapporte les évènements vécus par la 
patrouille dirigée par le caporal Valdés. Bien que le gouvernement militaire chilien 
essaya de censurer la publication du cas au début, il fut publié en première page dans 
toute la presse nationale et l'Armée dut émettre un communiqué officiel dans lequel elle 
reconnaissait que " les versions données par la presse jusqu'à présent sont d'une 
manière générale en accord avec les réçits des membres de la patrouille (18/05/77) 


D'après cette déclaration , deux points sont mis en évidence: 

1 - Du 25 Avril jusqu'au 18 Mai 1977, l'armée chilienne a eu besoin de 23 jours 
pour analyser le cas et émettre un communiqué qui ne dément pas l’évènement. 

2 - L'armée a pris connaissance de tous les facteurs que le cas impliquait même 
celui de sa répercution dans l'opinion publique, a réaffirmé directement tout ce 
qui a été dit par le caporal Valdés et sa patrouille. Dans tous les sens du terme, 
l'armée chilienne a reconnu l'existence des OVNIS. 


Plus tard, les autorités militaires interdirent au caporal Valdés de faire des déclarations 
publiques et les membres de la patrouille furent envoyés dans des unités séparées. 
En 1983, le journal " La Tercera de la Hora " obtint un permis officiel du vice-commandant 
de l'Armée, le général Julio Canessa, pour interviewer le caporal Valdés, qui se trouvait 
alors dans un régiment de la ville de lemuco, dans le sud du Chili. Quand le journaliste 
J. J. Faundes lui demanda s'il se souvenait de ce qui s'était passé pendant les quinze 
minutes où il disparut dans l'OVNI, Valdés signala: " Non, il y a un vide dans mon esprit, 
je ne me souviens de rien. " Au fil des ans, le cas du caporal Valdés demeure un éternel 
mystère et représente à n'en pas douter un point fort de la casuistique ufologique mondiale. 


Cependant, Jorge Anfruns Dumont nous apporte davantage de précisions dans son 
livre dont les pages 73 à 89 concernent le cas d'Armando Valdés Garrido. 

Il est important, pour la vision générale des évènements de ne pas oublier les effets 
produits par le phénomène à Lluscuma qui a affecté aussi bien les personnes que les 
machines ( montre digitale, armement ) et même les animaux. 

Par ailleurs, il a auditionné le 24/09/87, le professeur Pedro Araneda, responsable 
de l'école de Putre, qui fut le premier civil à avoir accès à cette nouvelle: 

" Il était plus ou moins OôhOO du matin, quand quelqu'un a frappé à ma porte me 
demandant de l'aide. C'était le caporal Valdés; Après m'avoir relaté sa version des 
faits, il m'a demandé de l'accompagner à Lluscuma pour tranquillser ses hommes. ' 

( Araneda est un spécialiste d'ufologie) Valdés refuse de revenir à cheval, préférant 
y aller à pied. [...] Durant tout le trajet, Valdés répète son expérience à Araneda 
reconnaissant qu'il ne sait pas ce qui s'est passé mais ses soldats l'ont informé 
" qu'il avait disparu un moment ". (suite aux pages 74 à 78, reproduction de l'interview) 
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Résumé des hypothèses sur le cas PUTRE 77 d'après des militaires en retraite: 



1 - La patrouille du caporal Valdés fut aveuglée 
par un rayon de lumière provenant de l'OVNI. 

Un des soldats le vit monter à l'intérieur 
au moyen d'une auréole de lumière. 

'3 - L'expérience dura réellement plus de quinze 
minutes, peut-être plus d'une heure. 

4 - Divers éléments personnels ont disparu de 
la zone surveillée y compris des armements. 

|5 - Des munitions n'ont pas explosé bien que 
percutées lors de tirs ultérieurs par la patrouille. 

\6 - Les armes se sont tordues comme des 
baguettes de plastique et se sont réchauffées. 

7 - La patrouille n'a jamais réussi à communiquer 
avec la base. 

8 - Le terrain où s'est posé l'OVNI présentait un 
effondrement supérieur à 30 cms en-dessous du 
niveau général du relief montagneux. 

9 - La trace laissée par l'OVNI correspondait à 
une taille de dix personnes placées en longueur. 

10 - Le Caporal Valdés fut retrouvé sans bottes, 
ni chemise. Inconscient. 

ill - Valdés et sa patrouille furent isolés du reste 
du régiment qui reçut l'ordre de ne pas leur parler. 

12 - Valdés ne fut pas le seul " Abducté " du groupe. 

13 Par principe, tout fut expliqué comme étant des exercices de la force 
aérienne, version destinée au personnel de l'Armée. 


Armando Valdés 


(C) Toute reproduction même partielle des informations insérées dans les encadrés 
est formellement interdite à moins d'une autorisation exclusive de l'auteur. 

Pour le lecteur interréssé, il est possible de se procurer " Ovnis, Extraterrestres y 
Otros en Chile " en envoyant 25 $ U.S par mandat internationnal directement à 

Jorge E. Anfruns Dumont Casilla 16930, Correo N9, Providencia, Santiago - CHILI 

Tout ufologue qui se respecte se doit de posséder ce livre... IN^IS-'PEN-'SA-'BLE ! 

Quelques références bibliographiques sur le cas du caporal Valdés: 

" OVNI: l'armée parle " Jean-Claude Bourret, pages 59 à 67 
" La science face aux extra-terrestres " Jean-Claude Bourret, pages 228 à 239 
" Témoignages OVNI " Jean-Claude Bourret, Patrick Claeys, pages 28 à 35 
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Le film sur l'autopsie de I humanoïde... des questions sans réponses ? 


Vous avez sûrement vu l'émission de Jacques Pradel " L'Odyssée de l'étrange " 
montrant des photos du film tourné en 1947 par un certain Jack Barnett où de 
pseudo-médecins légistes pratiquent une autopsie sur un soi-disant corps d'extra 
terrestre. L'information est de taille en effet, et depuis la dépêche A.F.P du 
26/03/95 ( voir (A^onumia n" 09. p. 12 ) les discussions vont bon train dans le 
petit monde ufologique ainsi que dans l'opinion publique. 

Outre le gros coup de pub médiatique, et l'impact commercial non négligeable, 
( rappelons qu'une K7 vidéo est en vente ) ce film présente néanmoins l'avantage 
de faire parler de Roswell même si à priori, je ne vois aucune similitude avec les 
informations données par Randle et Schmidt dans leurs livres à propos de la 
morphologie des corps récupérés lors du crash. Ce document aussi extraordinaire 
soit-il, tombe à point pour brouiller les cartes et jeter le discrédit sur Roswell. 

A vrai dire, cet humanoïde est tout à fait caractéristique de l'image que le simple 
citoyen doit se faire du parfait extra-terrestre venant sur notre planète. C'est 
trop beau pour être vrai, mais comme je n'ai pas encore pu visionner le document 
je m'abstiendrai de faire des révélations non fondées en attendant la suite. 

Pour l'heure, j'ai pu toutefois noter certaines incohérences, à savoir: 

Comment expliquer que l'armée U.S ait pu laisser filtrer un tel document alors que 
de simples citoyens ont été menacés de mort à l'époque s'ils parlaient du crash ? 

Comment expliquer que ce Jack Barnett ait pu réaliser, en toute liberté, des copies 
d'un document qui, s'il est authentique, remet en cause l'existence de l'homme ? 

D'après les informations en ma possession, il m'apparaît donc important de préciser 
que cet humanoïde est associé à l'incident survenu près de Roswell en 1947 dans le 
simple but d'identifier le phénomène OVNI aux apparitions d'extra-terrestres venus 
s'écraser sur notre planète à bord de leur soucoupe volante. Les réçits qui ont été 
fait jusqu'à présent sur Roswell, et en particulier la description des corps récupérés 
lors du crash s'en trouvent occultés et ne correspondent pas du tout à ce qui est 
montré dans ce film. Ce document ne pourrait être qu'un habile leurre, peut-être 
bien tourné à l'époque par l'armée U.S, pour semer le doute dans les médias et 
l'opinion publique, dans le cas où comme içi, trop d'informations auraient filtrées. 
Il semble destiné à rassurer les partisans de l'H.E.T et à convaincre les incrédules 
que les OVNI sont pilotés par de petits extra-terrestres macrocéphales. 

Visiblement, il pourrait s'agir d'un vrai film tourné en 1947 destiné à leurrer les 
populations. C'est pourquoi, il convient de rester attentif aux différents articles 
de presse qui pullulent sur le sujet et vous ne tarderez pas à connaître tout des 
derniers rebondissements à propos du feuilleton le plus exaltant de cet été 1995, 
bien qu'il ne s'agisse pour tAfomania que d'un document mineur à but lucratif. 
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Libération du 03/08/95 


INSOLITE 

Rencontre du troisième type 
en Argentine 

Alors qu'il s'apprêtait à poser son avion,' 1 
lundi soir sur la piste de San Carlos de 
| Bariloche, une station de sports d’hiver à 
la mode à 1.800 kilomètres de Buenos 
Aires, le pilote du vol 674 d’Aerolinas 
Argentinas a eu la frayeur de sa vie. «J'ai 
soudain vu une lumière blanche qui venait 
directement sur nous à toute vitesse, avant 
de s’arrêterd'un coup à une centaine de 
.métrés... Auboiitd 1 unmoment, la 
soucoupe, de la taille*d' UYl avion de ligne,* 

' a changé de couleur, deuxlumières Vertes 
apparaissant aux extrémités avec une ,. 

.. orange dans le centre qui s’allumait par 
intermittence.» A terre, les badauds et les 
militaires des forces aériennes ont 
clairement vu une «soucoupe volante» se 
déplaçant à une vitesse «défiant les lois de 
la physique». Juste avant qu’une coupure 
de courant ne plonge la ville dans 
l’obscurité. La lumière est revenue et 
F avion S ’ est posé, tandis que 1 ’ ovni 
disparaissait derrière la montagne. Une 
enquête est ouverte. 


le Télégramme de Brest du jeudi 03/08/95 


Vol d’O VNIau-dessus 
d'un aéroport argentin 


Une « soucoupe volante de 
couleur blanche », se déplaçant 
« à grande vitesse en défiant les 
lois de la physique », a perturbé 
pendant une quinzaine de minu¬ 
tes, dans la nuit de lundi â mardi, 
le trafic de l'aéroport de San 
Carlos de Bariloche, â 1.800 ki¬ 
lomètres au sud-ouest de Bue¬ 
nos Aires, selon une dizaine de 
témoins oculaires. A tel point 
qu'une enquête a été ouverte 
pour essayer de déterminer la 
provenance du mystérieux objet. 

Tout a débuté alors qu'un vol 
de la compagnie Aerolinas Ar¬ 
gentinas en provenance de Bue¬ 
nos Aires avec une centaine de 
personnes â bord terminait ses 
manoeuvres d'approche pour se 
poser sur la piste de Bariloche, 
une station de sports d'hiver si¬ 
tuée sur les premiers contreforts 
de la Cordillère des Andes. 

Phénomènes étranges 

« Le pilote a dû faire une ma¬ 
noeuvre désespérée pour ne pas 
entrer en collision avec un objet 
volant non identifié », affirment 
plusieurs membres des forces 
aériennes argentines. Selon un 
officier, qui lui aussi a vu l'OVNI, 
« au même moment, une cou¬ 
pure de courant s'est produite 
dans toute la ville et les appa¬ 
reils de mesure de l'aéroport 
sont devenus fous ». Plusieurs 
habitants déclarent également 
avoir aperçu l'engin, juste avant 
la coupure de courant. 

« A quinze minutes de vol de 
Bariloche, la tour de contrôle 
nous a autorisés normalement à 
entamer nos manoeuvres d'ap¬ 
proche aux instruments », expli¬ 
que le pilote, Jorge Polanco, qui 


poursuit : « Au moment où j'en¬ 
tamais la dernière descente, j'ai 
soudain vu en face une lumière 
blanche qui venait directement 
sur nous à toute vitesse, avant 
de s'arrêter d'un coup â une cen¬ 
taine de mètres. Quand j'ai repris 
les manoeuvres, l'objet a fait un 
tour bizarre pour accompagner 
notre virage de descente et res- 
ter'en parallèle â une centaine de 
mètres ». 

Une soucoupe grande 
comme un avion 

Le pilote témoigne toujours : 
« Au bout d'un moment, la sou¬ 
coupe, de la taille d'un avion de 
ligne, a changé de couleur, deux 
lumières vertes apparaissant aux 
extrémités avec une lueur orange 
dans le centre qui s'allumait par 
intermittence. Au moment où 
j'amorçais ma dernière approche, 
les lumières de la piste et de 
l'aéroport se sont éteintes d'un 
coup. J'ai dû remonter, en fai¬ 
sant une manœuvre, toujours ac¬ 
compagné par l'OVNI qui est re¬ 
monté â une vitesse surnaturelle. 
Je n'en croyais pas mes yeux et 
j'étais très préoccupé, comme 
mes deux co-équipiers ». Selon 
Jorge Polanco, cet OVNI « ne se 
déplaçait pas selon les lois phy¬ 
siques et naturelles connues ». 

« Quand la lumière est revenue 
au sol et que j'ai recommencé 
ma descente, l'OVNI est alors 
disparu à grande vitesse en di¬ 
rection du Cerro Otto (une mon¬ 
tagne de la région) », conclut le 
pilote qui reconnaît être resté 
après l'atterrissage « cinq minu¬ 
tes dans la cabine le cœur au 
bord des lèvres ». 
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" Cela ressemblait à une assiette écrasée, on avait l'impression d'être observés ... " 

C'est grâce aux informations transmises par notre abonné argentin, Cristian Vogt, que 
nous pouvons désormais apporter divers éléments non publiés dans la presse française. 

A la lecture des nombreux et intérréssants articles parus dans les éditions des journaux 
Clarin " et " La Nacion " des 02 et 03/08/95 notamment, il est facile d'affirmer qu'il 
s'agit d'évènements majeurs qui ne peuvent être expliqués par de simples méprises. 

Bien entendu, les témoignages du pilote Jorge Polanco et de certains passagers du vol 
674 de la compagnie Aerolineas Argentinas sont formels: " on aurait dit que la lumière 
allait entrer en collision avec l'avion, mais elle s'est arrêté à cent mètres de nous. " 

Il est 20h15, notre pilote amorce sa descente sur Bariloche, quand à 3000 m d'altitude, 
il aperçoit l'OVNI qui avait une lumière verte à chaque extrémité et une orange au-dessus. 

l'étrange objet s'est éloigné à une vitesse qui violait les lois de la gravité vers la zone 
du mont Otto. " Entre-temps, l'aéroport a subit une panne générale de courant et les 
instruments de la tour de contrôle se sont affolés. Un pilote d'un avion de gendarmerie 
le commandant Juan Domingo Gaitan, qui volait au même moment 600 m plus haut tient 
à confirmer le passage de " cette lumière qui se déplaçait très vite vers la cordillère. " 


Un cas, plus ou moins similaire, s'était déjà produit le 17 Novembre 1986 au-dessus de 
l'Alaska. Le pilote du vol 1628 de la Japan Air Lines, le capitaine Kenju Terauchi était 
convaincu d'avoir observé un vaisseau extra-terrestre depuis le cockpit de son Boeing 747. 



*Fue avi 

■T- -, 

Ovni en 


’ATrarâr ëFtfecenso, desde la cabina se avistô una-- - ■ 
ename te quase aprradmaba de trente a toda wlocidad. 
'Al mémo tiernpo. un apagôn gensra en al aafootwtt 
îHnptdiô et aterrizaje. •.* - • 


~"LA NACifÎN n - v {Buïsno» .Aires ) v? 


PorMariano de Vedia 


>■%. ■ ir'fi 


Z M A bordo del vuelo 734 de Aerolineas Argentinas) 

restimonio: elcoman- 0VM f n el moœento en 4 ue p uso 

, . . ... proa a la pista para aternzar. 

lante, Jorge Polanco, dljo S<51o el brusco viraje que el con- 

lue fue encandilado, en ductor le impartiô a la nave para re- 

j -i _i,__ , tomar altura, en el instante preciso 

ïleno vuelo, porluces de en que la estaciôn- aérea quedaba 


m objeto color naranja. 


-".' ~ •>. -j. ■ 

CÀRLOSDEBARILOCHE- 
Æuchos de los r pasajeros~del vuelo 
34 de Aerolineas Argentinas que 
inteanoche debiô aterrizar a las 
0.10-en el aeropuerto de esta ciu- 
Lad -entre los*que se mcluye, valija 
in mano, este cronista- se vieron 
tnstrados ai enterarse, cuando es- 
aban.en tierra, al dla siguiente, de 
lue solo el piloto y très técnicos que 
riajaban en la cabina avistaron un 
}VNI (Objeto Volador No Identifia 
ado >) enpleno vuelo. * *£SS * 

Ese sentimiento se desprende de 
as declaraciones del comandante 
forge Polanco, que *asegurô haber 


sin energia eléctrica; sacudiô la mo¬ 
do rra delos mâs de cien pasajeros. 
■v^Nada hizo presagiar a los via- 
jantes que una luz muy fuerte. que 
emitla dos rayos verdes. acompafiô 
durante cuatro minutes al pilote 
Polanco, segûn indicé el coman¬ 
dante. ii.Tv, - i; • -J? 

En su declaraciôn oflcial, Polanco 
asegurô haber visto la masa de luz, 
que luego definiô como un plate in¬ 
verti do de color blanco y naranja, 
en las maniobras de aterrizaje. • 

Quien escribe esto se encontraba 
en la octava fila de asientos. junte a 
la ventanilla derecha. 7,-:: 3- 1 vr 


• Adtmàt: el relato del piloto 

... , -- que vio el OVNI. V«r Pég. 18 

■>-* > / ; FF ■ r^-* : - -n'. 


Encu entra cercano en Bariîocfte 


iTTiT'f n iVïr l'i * 1 


desaparedo. 


a 3000 métros de altura y, cuando éstô iniaô el 
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L'Ardennais du 23/08/95 


Dauphiné Libéré / Le 15 Mars 1995 


OVNI 

PÉKIN. Un pilote chinois en 
phase d'atterrissage sur . 
l'aéroport de la province de 
Guizhou, dans le sud-ouest de ta 
Chine, a dû changer 
précipitamment de trajectoire 
pour éviter un OVNI (objet volant 
non identifié). Plus de 5 000 
apparitions d'OVNI ont déjà été 
signalées en Chine, soit un 
huitième de toutes celles 
recensées dans le monde. 


L'Ardennais du Jeudi 31 Août 1995 

Points lumineux dans le ciel : 


phares de voiture ou OVNI ? 


Des OVNIS 
dans le ciel 
revinois ? 

Des traces étranges avaient été 
observées sur l'herbe du 
plateau de Rocroi l'an dernier. 

Et puis, vendredi dernier vers 
23 heures, une famille revinoise 
amoureuse de la voûte céleste 
observe le ballet imprévu de 
plusieurs objets lumineux, à la 
perpendiculaire du 
Mont-Devant-Revin, è hauteur 
de l'aire de lancement utilisée 
par les parapentistes. 

Grèce À la présence d'esprit du 
plut |oun« do la troupe, coi 
« squatters » de l'espace ont été 
filmés sur une cassette vidéo, 
laquelle se trouve actuellement 
dans les laboratoire* du Centre 
d'études OVNI France. 

D'après les premières 
Investigations, ils s'agirait 
d'objets se présentant sous la 
forme de boules et de triangles. 
Toutes les personnes ayant 
assisté au phénomène sont 
priées de contacter Jean-Luc 
Lemaire, en lui téléphonant au 
24.59.08.42. 

Affaire à suivre. 


Une famille Revinoise sise à Sar- 
tmzon a observé d'étranges points 
lumineux dans le ciel, vendredi 18 
août vers 23 heures, à hauteur du 
Mont devant Revin (point de départ 
des parapentistes). 

Equipé d'un camescope, l'un des 
membres de la famille a filmé ce qu'il 
a vu, « un phénomène qui s explique 
mal», selon Jean-Luc Lemaire, en¬ 
quêteur au Centre d'Etudes Ovnis 
France. 

Seulement voilà, ce soir-là. la gen¬ 
darmerie, l’ONF, les pompiers s'é¬ 
taient mobilisés pour retrouver les 
traces de jeunes qui participaient à 
un feu de camp en forêt. 

La brigade de gendarmerie re¬ 
cherchait vainement l’emplacement 
du feu. Tout porte donc à croire que 
les fameux points lumineux dans le 
ciel n'étaient rien d'autres que des 
phares de voitures... Une thèse que 
souhaite vérifier Jean-Luc Lemaire. 
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Le club vidéo a vi¬ 
sionné la cassette 
des étranges 
points lumineux» 
vus dans le ciel 
revinois...» 


Le club vidéo de l'Arel animé par 
Daniel Nouaille a visionné la cas¬ 
sette, selon les vidéastes amateurs 


« Filmés au camescope, des pha¬ 
res de voitures dégagent un rayon¬ 
nement», indique M. Nouaille. 'Ici 


structure », affirme M. Lemaire. - 

Le tout est de savoir de quelle 
structure il s'agit : 4x4 de pompiers, 
voiture de gendarmes ou engins ve¬ 


nus d'un autre monde ? 

La vidéo sera envoyée au centre 
d'études Ovnis France à Marseille 
qui tentera de trouver une réponse à 
cette lancinante question ! 


» Rien ne peut être affirmé avec certi- ce n 'estpas le cas. Nous avons une 
tu de ». lumière orangée a vec derrière une 
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Le LUOT (SO), 14 Mai ‘594, un filmé au caméscope ! Enquête c.e.o.f 


En complément à l'article paru dans " La Voix du Nord " le 01/06/94 et publié 
dans Ufomania n°06, ^ept. 199$, p. 12, à titre d'information, voiçi maintenant 
le résultat de l'enquête effectuée par les services centraux du CE.OE Bp 21, 
13170 La Gavotte. Transmis par Jean-Luc Lemaire correspondant et enquêteur 
local très actif dans son département des Ardennes (08), il reste très difficile 
de déterminer la nature de cet Objet Volant Non Identifié même si une méprise 
demeure possible. Toutefois, comment expliquer les divers changements de forme ? 


Au cours, du week-end de l'ascension, le 14 Mai vers 21h30, deux couples décident 
d'aller se promener avec leur chien. Il fait beau temps et il n'y a pas de vent. 

C'est le père d'Eric C. (anonymat du témoin demandé) qui a vu l'objet le premier en 
sortant de la maison familiale. Il s'agissait d'un étrange objet silencieux qui était 
comme " suspendu " en l'air. Son vol était lent, rectiligne à une altitude stationnaire 
estimée à 27 mètres. D'une trajectoire allant du Sud-Sud Ouest au Nord-Nord Est, 
l'objet mesurait d'après les indications des témoins six mètres de diamètre. 

Distant de 152 mètres au début de l'observation, Eric C. a eu le bon réflexe de prendre 
son camescope pour filmer cet objet insolite aux contours mal définis et plutôt flous 
qui se déplaçait par à-coups. L'observation a duré en tout dix minutes environ. 


Différentes formes ont été observées: 

A une hauteur angulaire de 35", il ressemblait à un ballon dirigeable dégonflé. (1) 
Presque au zénith, c'était un modulaire avec trépied. (2a), (2b) 

Au zénith, comparable à un grain de café avec une ligne blanche centrale. (3) 

En s'éloignant, il reprit l'apparence du ballon dirigeable dégonflé. (1) 

Réactions animales ( chien, vaches ): Néant 

Analyse numérique du film à partir d'une carte Matrox 1024 

Définition de l'image 512X512 Pixels avec 256 niveaux de gris 

Un recadrage linéaire du contraste a été réalisé ainsi qu'un lissage et un zoom 


Ouest-France du Vendredi 29 Juillet 1994, édition Sud-Manche. 

Ils ont vu un OVNI dans le ciel du Luot : 
appel à témoins 


Les deux couples du Pas-de- 
Calais passaient leurs vacances 
dans la région du Luot. Il était 
21 h 30 lorsque ce soir du samedi 
14 mai 1994, un point dans le ciel 
attire leur attention Des points 
dans le ciel, quoi de plus banal. 
Mais ce qui a intrigué nos vacan¬ 
ciers, c'est « sa forme en grain 
de café », précise Jean-Luc Le¬ 
maire. Mais aussi son déplace¬ 
ment, «par à-coups». Un "grain 
de café» avec une sorte de tré¬ 
pied en dessous, émettant une 


forte lueur \ n surprise passée, 
l'un des témoins a filmé le phéno¬ 
mène, qui a duré une dizaine de 
minutes. Actuellement, ce dossier 
est suivi par Jean-Luc Lemaire, 
enquêteur du Centre d'études 
OVNI France (CEOF), de Mar¬ 
seille. Celui-ci lance un appel aux 
éventuels témoins qui auraient 
observé ce type de phénomène 
dans notre région. Contacter J.-L. 
Lemaire, 73, avenue C. de 
Gaulle, 08 000 Charleville-Mé¬ 
zières, tél 24 59 08 42. 
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Analyse du film par scannérisation informatique 




LIVRE 


Pour tout connaître des dossiers insolites, des 
documents et archives désormais déclassifiés de 
l'armée espagnole sur le phénomène OVNI, vous 
pouvez commander le dernier livre de Vicente-Juan 
Ballester Olmos en envoyant 155 Francs par mandat 
internationnal à l'adresse suivante: 

Centro de Estudios Interplanetarios (CEJ), 
Vicente-Juan Ballester Olmos, Apartado 12140 
46080 Valencia, Espagne. 

Les Cahiers de l'Ufologie déménagent ... 

Pour tous les adeptes de la première revue 
espagnole d'ufologie, notez la nouvelle adresse: 

Cuadernos de UFOLOGIA, Apartado 5041 
39080 Santander, Espagne. 


Disponible par abonnement pour 5200 ptas 
( semestriel ) à l'ordre de Julio Areas Gilardi 
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LES MUTILATIONS DE BETAIL 


Une faux gigantesque ou la spirale de la mort 


Dib Firoud, Août 1995 

Depuis près de 30 ans, les Etats-Unis et le Canada principalement 
sont touchés par la mort mystérieuse d'une partie de leur cheptel 
(bovidés en grande majorité), mais ce qui choque, dans cette 
obscure affaire, c'est la découverte de mutilations horribles sur 
les cadavres d'animaux. De plus, ce phénomène continue de nos 
jours, il n'y a qu'à se renseigner sur la dernière vague de 
mutilations qui s'est déroulée début 1993 en Alabama. 

Une chose est certaine, la police américaine n'a toujours pas 
traduit un seul auteur de ces mutilations en justice. Et pour 
cause, ce n'est pas du côté Homo-Sapiens qu'il faut chercher pour 
percer un mystère qui devient la hantise de beaucoup de fermiers 
et d'éleveurs de bétail. 

Mettons-nous tout d'abord dans la peau d'un modeste fermier 
américain dont quelques bêtes ont été retrouvées mutilées ou 
plutôt " charcutées ". Sa première impression est de constater 
au bout de quelques jours 1 ' innéficacité totale des autorités à 
trouver les coupables de ces actes particulièrement morbides. A 
la limite, ce brave fermier peut se poser la question de savoir 
ce que font les enquêteurs, voire le 

Lentement mais sûrement, une terrible faux gigantesque s'abat sur 
le bétail Nord-Américain, installant un climat de peur profonde 
chez leurs propriétaires. 

Au cours de ces dernières années, plusieurs personnes ont tenté de 
trouver différentes explications valables à ces mutilations, même 
si certaines me paraissent d'avance hors cause. Démonstration : 

1 - La première explication voudrait que ces mutilations soient 
l'oeuvre d'animaux carnivores ou autres prédateurs trouvant dans 
les bovidés un gibier de taille et de choix. C'est le sentiment de 
beaucoup de vétérinaires rattachés à l'Etat Fédéral ainsi que des 
shériffs et des policiers locaux qui ne veulent pas mouiller leur 
chemise devant leur incompétence face à cette énigme. 

A moins que, comme je le pense, les pressions venues de " très 
haut " n'aient subitement paralysé l'envie d'enquêter de ces 
personnes, du genre " Si tu tiens à ton job, tais-toi et tout ira 
bien, pense à ta promotion 1". L'hypothèse désignant des 
prédateurs comme coupables de tels actes est non fondée. J'ai bien 
étudié la faune Nord-Américaine et je le dis bien haut et fort 

aucun de ces _anîmaux_ (aériens ou terrestres^ ne peut tuer du 

bét ail le mutiler avec _une,telle ®XÉQÎSÎQÜ ^qu a s i-çh ir.a r giçalfè ■ 

Je n'imagine pas un puma, un coyotte, une meute de chiens errants 
voire un grizzli (même s'il n'y en a pas dans la plupart des Etats 
victimes de ces horreurs) mutiler des bovins aussi parfaitement. 
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Quand ces animaux attaquent une proie, on retrouve sur place des 
traces de lutte, l'animal attaqué a quand même un instinct de 
survie, or içi rien. Un prédateur s'attaque principalement aux 
parties comestibles, à la chair tendre et laisse toujours des 
traces de son acte. Dans le cas des mutilations pas une goutte de 
sang n'est retrouvé à proximité, un prédateur affamé n'est pas si 
méticuleux pour laisser parfois la peau sous-jacente intacte. 

2- Peut-on attribuer ces mutilations à des groupes sataniques 
vivant repliés sur eux-même en pleine campagne ? 

A priori, cette explication peut paraitre séduisante mais elle ne 
tient pas plus que la précédente. Premièrement, aucun adepte de ce 
genre de secte ou groupuscule n'a été arrêté en flagrant délit et 
emprisonné pour mutilations et sévices sur animaux. Ce qui met 
bien la police dans l'embarras. De plus, aucun des organes 
prélevés même pour des cérémonies ou messes noires n'ont été 
retrouvés dans des locaux loués ou appartenant à ces sectes. 
D'ailleurs, auraient-ils les moyens matériels et techniques pour 
de telles opérations macabres ? J'ajouterai enfin, que des agents 
du ou de la sont infiltrés dans ces sectes et les 

coupables auraient été rapidement identifiés et neutralisés dès 
les années 60. Pas de traces humaines, pas de traces matérielles 
(du genre roue de 4X4 ou moto) ne sont à signaler près des 
carcasses retrouvées souvent dans des endroits difficile accès. 

• Il pourrait s'agir d'un avertissement de la part de gros 
propriétaires terriens pour intimider de petits éleveurs gênant. 
Mais dans ce cas là, pourquoi ne pas avoir utilisé des moyens de 
pression plus adéquat (lettres de menace, intimidations, ou 
pressions d'ordre financier etc. .) ? 

4 - Certains ont pensé à des expériences perpétrées par des 
militaires rattachés à une branche occulte des services secrets 
pour tester le mécanisme de peur sur des zones rurales. C'est en 
fait peu probable pour une durée aussi longue. 

En fait, les militaires U.S et certaines autorités jouent bien un 
rôle occulte dans les mutilations de bétail, celui de la 
désinformation auprès des propriétaires d'animaux mutilés. Il ne 
faut pas laisser se diffuser des informations trop alarmantes. 

En effet, le mot d'ordre semble être " circulez, il n'y a rien à 
voir ! ". Les quelques autopsies sont bâclées et le mystère 

demeure. Une question s'impose donc: Cnment agiss ent le s 
mutilateurs pour exercer leur talent ? 

Sachant qu'aucune trace n'est retrouvée, il semble " qu'ils " 
opèrent par la voie des airs. Cependant, c'est encore une impasse 
car personne ne dispose de moyens logistiques suffisants pour 
l'élaboration complexe d'un tel plan à grande échelle 
machiavélique. De plus, à part l'hélicoptère, aucun appareil 
aérien connu ne peut permettre d'emporter dans les airs un gibier 
de la taille d'un cheval ou d'un taureau. 
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Cette autre hypothèse a un principal défaut. L'hélicoptère reste 
très bruyant dans ses manoeuvres, encore plus la nuit pour des 
éleveurs à 1'affût d'un éventuel coupable. 

5 - Pour certains ufologues, ces actes de mutilation sont l'oeuvre 
de méchants petits extra-terrestres venant d'un lointain système 
solaire afin d'effectuer divers prélèvements d'organes essentiels 
ainsi que du sang pour faire des analyses dans leur laboratoire 
hyper-sophistiqués, à bord de leur soucoupe volante. 

Si les OVNIs existent réelement, rien pour l'instant n'indique un 
quelconque lien avec une forme de vie E.T venant d'une autre 
planète. Ce ne sont que de vagues suppositions qui me paraissent 
totalement erronées. 

Je pense que les OVNIs sont plutôt manipulés par une intelligence 
de type supra-terrestre qui nous manipule elle-même à tout 

un arsenal de tromperies et leurres bien orchestrés ( 

matérialisations, dématérialisations, trompe l'oeil, mimétisme, 
apparitions d'entités, abductions etc..) auquel on se doit 
d'ajouter le fantastique crash de Roswell en 1947. 

A présent, je vais vous livrer des hypothèses qui tiennent 
davantage la route face à cette danse macabre et sanguinaire qui 
nous dépasse: 

Ces actes de mutilation-sont le fait d'une super-T ntelligence pour 

* Terroriser une population afin d'étudier sa réaction face à un 

phénomène inconnu et connaître la capacité de réaction des 

autorités militaires connaissant trop les OVNIs. 

Etudier le degré de pollution des parties les plus sensibles de 

de la race bovine etc. . avec étude de la chimie des 

contaminants sur des cellules vivantes ainsi que des molécules. 

Faire des prélèvements d'organes dans le but de créer des formes 
de vie (êtres Ioniques) et aussi en vue de préparer 

une forme " mutante " de vie. 

Voler des fluides corporels comme le sang pour subvenir à sa 
propre survie (entités mal développées physiquement et 
spirituellement) 

* Préméditer de tels actes ayant une autre cible avec 
manipulations génétiques, étude sur le vieillissement cellulaire, 
l'abaissement des défenses immunitaires et. des troubles de 
reproduction causés par les déchets, polluants ou nucléaires. 

Recréer d'autres structures vivantes établies sur un autre plan 
spatio-temporel plus spirituel que physique. Cette 
Super-intelligence jouerait alors un rôle de sentinelle de 
l'environnement terrestre (un contrôle total sur l'espèce humaine 
qui ne permet pas de rester très optimiste pour 1'avenir). 

Bien évidemment, je ne prétends pas détenir la vérité et mes 
hypothèses sont peut-être fausses mais c'est l'aspect déroutant et 
surtout inquiétant qui rend le sujet si passionnant. Les animaux 
sont-ils anesthésiés ou alors dépecés à vif, puis soulevés par une 
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puissante force énergétique ? L'animal choisi serait pris par une 
sorte de K.O profond mais tétanisé sur place sans possibilité de 
réaction de survie. Il est fort possible que la Super-Intelligence 
puisse matérialiser diverses entités capables d'effectuer des 
découpes chirurgicales dans un temps très court. Elle peut se 
propager dans un fluide " infiniment subtil " émis par une source 
lumineuse extraordinaire. N'oublions pas qu'un rayon de lumière 
ordinaire très concentré peut traverser des tissus vivants sans 
les altérer. D'ailleurs, en médecine, on utilise le laser en 
lumière visible qui possède un meilleur pouvoir pénétrant. 
Plusieurs témoins ont aperçus diverses sources lumineuses à 
proximité des lieux de mutilation. A propos des hélicoptères noirs 
observés en vol dans des zones où se produisent ces mutilations, 
je vois deux explications. La première serait que cette 

Super-Intelligence puisse reproduire ce type d'appareils afin de 
passer inaperçu dans l'environnement principalement ciblé. La 
deuxième est beaucoup plus simple. Les autorités militaires 
pourraient agir en sous-marin avec des hélicoptères sans numéro 
d'identification en vue d'intercepter les " mutilateurs ". 

Comme vous le voyez, cet épineux dossier n'est pas de se 

clore et le Pentagone a du pain sur la planche. En attendant, je 
recommande aux lecteurs intérréssés la lecture de " ULTRA TOP 
SECRET, Ces OVNI qui font peur ", 1990 de Jean Sider, le livre de 
Michel Granger " Le grand Carnage ", 1936 (rare) ainsi que 

l'indispensable " Alien harvest ", de Linda Moulton Howe. 

Le mystère des mutilations reste entier même si, comme je le 
pense, l'intelligence manipulant les OVNIs y est fortement 
impliquée. Il s'agit peut-être de la plus terrifiante bombe à 
retardement biologique et cellulaire, la spirale de la mort peut 
donc continuer. 

Repas Ufologiques Parisiens 

Nous avons le plaisir de vous présenter ci-dessous le calendrier 
des Repas Ufologiques Parisiens pour la fin de l'année. Ces 
sont accessibles à tous. Le seul critère est d'être intéressé par 
le problème OVNI ou les phénomènes dits " paranormaux ". 

Pour l'intérêt de ces repas, chacun doit apporter des 
informations, des idées, des documents etc. . afin qu'un dialogue 
intéressant puisse s'établir. Spécialistes 'Ufologie, auteurs 
d'ouvrages etc . . participent à ces repas et en font un gage de 
sérieux. Pour participer veuillez contacter: 

Gérard LEBAT, G.E.O.S FRANCE, 39 rue de Fretay 91140 VILLEJUST 

par courrier ou par Fax/Répondeur/T 69 31 04 90 

Mardi 03/10/95: Restaurant L INDQCH 2 Square Auguste Chabrière 
(24 rue Auguste Chabrière - Angle de rue) Paris 

Mardi 07/11/S' Restaurant L'ALSACE A PARIS Place St-André des 
Arts. Paris 6ème (Près fontaine 

RDV entre 19h00 et 20h00. Salle individuelle prévue. 
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Rencontre Rapprochée de type 3 
près de Moscou, le 04/05/1990. 

Le présent compte-rendu d'enquête nous a été envoyé par François Coût en, 
Vice-Président du Groupement d'Etudes Franco-Russe dTlfologie (G.E.F.R.U) 
Vous pouvez obtenir moyennant 20 FF la liste de toutes les associations et 
publications ufologiques françaises en lui écrivant à: 

François Couten, Villa Pétrarque, 84570 Mormoiron 

Quatre jours après l 1 évènement, mon homologue russe, Boris CHOURINOV, 
était sur place et enregistrait sur K7 les dires du témoin (67 ans), habitant 
un village de maisons en copropriété au nord-ouest de MOSCOU. 

Ce cas de type RR3 (3) survînt le 4 Mai 1990 à 9h. du matin alors 
que le témoin travaillait dans son jardin. 

Le texte français le concernant a été rédigé par Boris CHOURINOV 
qui maîtrise parfaitement notre langue. 

Sous réserve que, provisoirement, le nom du témoin et celui du 
village en question doivent être gardés "secrets", en voici l'intégralité compor¬ 
tant : récit du témoin, questions posées et remarques de Boris CHOURINOV. 


" Je travaille. J'arrache les mauvaises herbes. Quelques nuages 
parcourent le ciel, de beaux nuages. Subitement quelque chose 
descend. Ce n'est pas un hélicoptère, c'est un objet en forme de 
cigare, long de 7 m à-peu-près bien sûr. Il s'est immobilisé 
entre la maison d'en face et mon pommier. Il n'a pas atterri, 
non, il s'est immobilisé un peu plus bas que le toit de la maison. 
Cet objet a la couleur de l'ardoise, gris, lisse, ne brille pas, 
ne reflète pas la lumière. Gris et c'est tout. Deux hommes sortent 
de l'objet. Mais comment ? Pas' d'escalier, pas de fenêtre, pas de 
porte. Ils apparaissent et descendent doucement sur terre. Est-ce 
que j'ai voulu me sauver ? Je ne dirai pas que je me sentais très 
bien, mais j'ai été pris de curiosité. J'avais une fourche dans 
les mains, et eux, ils s'avançaient vers moi, dans le sentier où 
vous vous tenez maintenant. Ils s'avançaient normalement. Leurs 
habits gris étaient bien ajustés, aucune fermeture visible. Leur 
coiffure ne ressemblait pas à un casque. Je ne voyais que le 
visage. Les mains gantées. Les chaussures ? Je ne peux pas dire 
mais tout était d'une seule pièce. Ils s'approchent, s'arrêtent à 
quatre mètres de moi. L'un d'eux seulement me salue. Pourquoi un 
seul ? Je ne sais pas, je n'ai entendu qu'une seule voix. Mais la 
bouche est fermée. Et je sens que le son n'est pas vivant mais 
mécanique. Mais très clair, comme à la radio. L'un d'eux passe à 
côté de moi, pas celui qui m'a salué, mais l'autre. De cette façon 
je me suis retrouvé entre eux deux. J'entends encore la voix : 
"Répondez à nos questions." Et la voix demande : "Qui êtes-vous ?" 
Je réponds. 

"Que faites-vous ?" Je commence à expliquer en gesticulant comme 
on fait d'habitude, et tout de suite : 

"Baissez les bras. Ne remuez pas les mains. Nous vous comprenons. 
Répondez aux questions." Toutes les phrases sont courtes. 

Puis je vois les deux à la fois. Celui qui m'a contourné est le 
curieux, comme je l'ai appelé. Il examine les buissons, tout ce 
qui se trouve autour. L'un examine, l'autre questionne : 

"Comment s'appelle cette plante ?" Je réponds que c'est un buisson. 
"Comment s'appelle ce buisson ?" Je réponds en donnant le nom 
exact. 

Beaucoup de questions : "Que faites-vous ? Pourquoi déterrez-vous ? 
Pourquoi jetez -vous ?" Très court. 

A ce moment un bourdon passe. Et tout de suite : "Appellation ?" 

Les questions sont intéressantes. J'y ai beaucoup réfléchi après, 

comment ça se fait_On en est venu aux noms des arbres : 

"Comment s'appelle cette plante " C'est un arbre. 

"Comment s'appelle cet arbre ?" 
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Après, c'était le tour des bâtisses. Ils se sont intéressés à la 
maison en bois d'en face : 

"Comment s'appelle cette bâtisse ?" J'ai dit que c'était une maison. 
"Comment encore ?" J'ai répondu : maison, chaumière, isba. Ils n'ont 
pas demandé "Donnez des synonymes", non, comme ça : "Comment 
encore ?" Après j'y ai beaucoup réfléchi. 

La voix métallique était unie, sans émotion, pas une seule faute. 
J'entendais très bien. Mais y avait-il un son ? Maintenant je ne sais 
pas. C'était compréhensible mais sans son. C'était peut-être ça. Je 
voulais poser moi-même une question. J'avais envie de demander de 
quelle étoile, de quelle constellation, d'où ? J'ai commencé à 
réfléchir à la façon de poser ma question mais on me dit : 

"Répondez aux questions." 

Ils ne m'ont pas laissé les interroger. 

Je m'étais déjà repris, je comprenais que ce n'était pas un simple 
gamin, comme sur la Place rouge. Je connais nos possibilités, notre 
technique, j'ai travaillé toute ma vie dans l'aviation. 

Ils ne s'approchent pas. Ils craignent peut-être quelque chose, des 
armes ... Ils ne m'ont pas permis de prendre la fourche pour montrer 
comment on travaille, de gesticuler ... 

Ensuite ils ont dit : "Allons dans la maison." Etait-ce une prière ou 
un ordre ?.Ma foi, je n'en sais rien. Quelle importance ? Je ne les 
avais pas invités. D'ailleurs, je ne pouvais pas les inviter, je 
ne contrôlais pas la situation. 

L'un d'eux est passé par la porte, elle était ouverte. Je le suivais. 
Ensuite venait l'autre. La porte a commencé à se refermer, à cause 
du courant d'air. J'ai un bâton pour la bloquer. Il est toujours 
adossé au chambranle. Mais j'étais le deuxième à entrer, je n'ai 
pas placé le bâton. Après, il s'est avéré que le bâton bloquait la 
porte. Je ne sais que dire ... 

On est passé dans la pièce du fond. Ici, se trouve un poêle que j'ai 
fabriqué moi-même. 

"Quest-ce que c'est ?" J'ai montré. J'ai dit que ce poêle était pour 
chauffer la maison et en chasser l'humidité. Il y avait à côté deux 
petits seaux remplis de petit bois. J'ai pris une allumette, j'ai 
ouvert le bouchoir, il y avait du papier dans le poêle. Mais je n'ai 
pas réussi à le faire fonctionner. 

Ils s'intéressaient à beaucoup de choses. Aux vitres. Mais ils n'ont 
touché à rien. Absolument rien. Du moins, je n'ai rien vu. 

Tout d'un coup le compteur qui se trouvait dans cette pièce s'est 
mis à bourdonner. Ils se sont intéressés à ça, j'ai expliqué. 

Ils étaient de la même taille que vous, à peu près un mètre quatre- 
vingt, proportionnés, rien de trop. Sportis. A la main cinq doigts 
mais gantés. Le gant ne faisait qu'un avec la manche. 

Les visages paraissait normaux. Et moi, j'étais en état de choc. La 
couleur de la peau ? La même que la notre. Et l'Age ? Pas plus de 
trente cinq ans. Aucune ride... Les oreilles ? Non, je n'ai pas vu 
leurs oreilles. C'était couvert. Se rasent-ils ? Je ne peux rien 
dire. Ca dépend de comment on se ràse. Comme s'ils étaient rasés de 
près. Les visages étaient absolument placides. Quant aux cils, je 
ne peux rien dire. Comment étaient les dents ? Ecoutez, je n'ai pas 
vu les dents. La bouche était constamment fermée. Cest drôle, ils 
ne parlaient pas. Pourtant je comprenais tout ... 
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L J'ai glissé la question sur les dents entre autres, en voulant me 
convaincre de la véracité de la conversation à bouche fermée. J'ai 
usé de ces petites ruses maintes fois pour plusieurs détails de son 
récit (qu'il me le pardonne, tel est mon rôle) mais ces réponses 
étaient simples et non contradictoires. Et on voyait qu'en racon¬ 
tant, le témoin se remémorait les événements datant de quatre jours. 
Et, si on se souvenait qu'il n'avait pas pu dormir ces quatre nuits, 
alors on aurait pu croire que pour le témoin tout s'était passé la 
veille. Je reviens âmes questions : "Qu'est ce qu'il y avait eu 
encore d'intéressant pour eux dans la maison ?" Et le témoin reprend 
son histoire J (BCh) : 

Voilà le siphon, des bouteilles, une bouillotte, alors les bouteilles, 
ça n'a pas attiré leur attention, par contre, la bouillotte, oui. 
"Qu'est-ce que c'est ?" J'ai expliqué. La conversation ne se dérou¬ 
lait pas comme avec vous. Leurs questions étaient brèves : 

"Qu'est-ce que c'est ?" Je réponds : une bouillotte. 

"A quoi ça sert ?" Pour se chauffer. 

"Qu'est-ce que c'est ?" Un réveille-matin cassé. 

"Qu'est-ce que c'est ?" Cuisinière à gaz. Je l'ai allumée, je leur 
ai montré comment ça marche. Le réfrigérateur a recommencé son bruit. 
"Qu'est-ce que c'est ?" J'ai expliqué : le dispositif pour le refroi¬ 
dissement des produits alimentaires. J'ai ouvert la porte. 

J'ouvrais moi-même, je faisais tout moi-même. J'allumais la lumière. 
Etrange, je pense toujours à ce bâton. Quand nous sommes sortis de 
la maison, il était là, le bâton. Pourtant, ce n'est pas moi qui l'y 
ai mis. 

Nous sommes sortis de la maison. A côté, nous en construisons une 
nouvelle, il y a beaucoup à faire. 

"Quel est ce bois ?" Et il montre les traverses utilisées pour la 
construction. J'ai expliqué. Et encore, dès que je commence à montrer 
avec des mains pour être plus précis, j'entends : 

"Baissez les bras ! Ne remuez pas les mains ! " 

Celui qui se taisait passe par là £ Nous sommes du côté de la façade 
latérale de la maison en état de construction. BCh]] Il est passé 
le premier. Brusquement une force inconnue le soulève. Il monte dans 
l'air jusqu'à la hauteur du cadre de la fenêtre du grenier. Je dis 
instinctivement sans réfléchir : " On ne peut pas aller par là, 
il y a un nid de pie. Elle couve ses oeufs." Je ne sais pas s'il a 
compris mais il a repris pied. Tout doucement. Les mains sur les 
côtés, les bras serrés contre le corp. Pourtant, avant, je l'ai vu 
remuer les mains. 

Après cela il s'est dirigé vers la maison voisine. Par le même 
procédé incompréhensible il s'est élevé jusqu'à la fenêtre du premier 
étage, il l'a poussée et s'est introduit dans la pièce. Le proprié¬ 
taire m'a dit ensuite que les crochets s'étaient redressés. Autrement 
dit, il avait poussé avec force. Mais il n'y est pas resté longtemps. 
Celui qui posait des questions se tenait ici, sur le sentier. 
Subitement le Curieux qui se trouvait dans la maison, en est sorti 
pour rentrer directement dans le vaisseau. Et celui qui se trouvait 
sur le sol est rentré de la même manière dans le vaisseau. 

Et comment ? Je n'ai pas compris, comment. Il l'a touché, le vaisseau, 
et le voilà à l 1 intérieur 

Immédiatement le vaisseau a pris de la hauteur et a disparu. 

Et tout de suite des chasseurs sont arrivés. 
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Après ces faits tout a repris sa place. Je suis calme. Si c'était 
arrivé pendant l'âge de pierre ou même il y a cent ans, nous serions 
tombés à genoux pour prier. Maintenant je suis calme. Tout s'est 
remis en place." 

Eléments contrôlés : 

Deux chasseurs ont décollé de la base voisine vingt-cinq minutes 
après l'apparition d'un objet inconnu disparu très bas, pratiquement 
au niveau du sol. Les avions n'ont rien trouvé dans le secteur 
examiné. Le témoin croit que l'épisode fantastique vécu par lui 
a duré une trentaine de minutes. Moins de vingt-cinq, pouvons nous 
préciser. 

Quant aux crochets, effectivement,'ils s'étaient redressés sous la 
force de pression appliquée à la fenêtre de l'extérieur. BCh. 

LIVRES 

* Sortie de " Dossier Extra-terrestre " de John Mack, aux éditions Presses de la 
Août 95, qui est la traduction tant attendue de son livre paru au printemps 

. chez scrtbner's Sons, New York " Abduction. Human encounters with aliens. 

John Mack est professeur de psychiatrie à l'école de médecine de l'université de 
Harvard aux Etats-Unis. A posséder absolument. 450 pages, 130 FF 


* Robert Alessandri, un illustre inconnu, vient de publier via le CJCJLPA un livre 
de 180 pages intitulé " 05 Novembre 1990: le Creux de la vague ", qui doit faire 
le bonheur des socio-psychos machins puiqu'il s'agit d'un livre sur la rentrée 
atmosphérique qui explique la plupart des observations. Pour tous ceux • ont 
cru voir autre chose que la rentrée, vous avez sûrement du faire une erreur 
Voilà ce qu'on appelle enfoncer un clou. Dommage quand même, mon cher Bob, 
je compte publier pour le cinquième anniversaire de l'événement 17 cas v 
restent encore NON IDENTIFIES en Haute-Normandie !!! 


* Très prochainement, enfin un livre sur Roswell en français dont la publication 
est prévue pour le début Novembre, de notre cher ami Gildas Bourdais. Patience ! 


* Ci-dessous, le dernier de Jean Sider en attendant le prochain pour 1996. 
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In ovnis sont-ils d'origine extra-terrestre, comme on le pense généra¬ 
lement ? 

Dans ce second volume de Contacts Supra-Terrestres, Jean Sider poursuit 
sa démonstration du contraire. Pour ce faire, il prétend qu'il faut s'intéres¬ 
ser à tous les types de contact avec une intelligence étrangère à nos socié¬ 
tés, même les plus anciens. 

Des apparitions religieuses de masses aux démons des sabbats et des pos¬ 
sessions démoniaques, il vous convie à pénétrer dans des domaines ou le 
merveilleux côtoie l'horreur. Il vous invite aussi à plonger dans les arcanes 
des relations que les fées d’antan avaient avec les hommes, et à ne pas vous 
faire piéger par les mythes du passé comme du présent, à propos de mondes 
souterrains que certains a ffir ment être bourrés de créatures maléfiques, héri¬ 
tage de l'Age de Ténèbres, quand les Inquisiteurs faisaient la loi. 

A travers tous ces contacts avec des entités supérieures, qui s'appliquent à 
tromper les humains tant sur leur véritable nature que sur leurs intentions, 
en fonction des milieux socio-culturels visés, transparaît la plus fantastique 
manipulation exercée sur le genre humain, peut-être depuis l'aube de nos 
civilisations. 

Tous nos systèmes de croyance, nos idéologies, nos philosophies, nos reli¬ 
gions, nos superstitions, sont u tilis és par une intelligence supérieure à on 
ne sait quelle fin, mais qui doit nécessairement justifier les moyens. A la 
limite, l'auteur se demande même si nos concepts ne seraient pas façonnés 
par ce «facteur X» qui défie notre imagination. 

Tout ce qui nous est montré et donné comme «enseignement» par des enti¬ 
tés aux origines aussi variées que fantaisistes, abuse nos yeux et notre 
esprit. C'est pourquoi Jean Sider insiste sur le fait qu'il ne faut pas se fier 
aux apparences : les manipulateurs sont masqués et nous trompent systé¬ 
matiquement. 

Ce livre étonnera et ravira tous les amateurs de mystères inexpliqués, par 
la précision des faits cités et la hardiesse lucide des raisonnements. Mais, 
par dessus tout, il ouvre de fantastiques horizons sur l'étrange destinée de 
la race humaine. 
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UN COIN DU VOILE LEVE 


J. M. LESAGE 

% 

LE DIABOLIQUE SECRET 
DES O.V.N.I. 


“Le Diabolique Secret des O.VN1” 


On a déjà beaucoup écrit 
sur les OVNL Pourtant tout n'a 
pas été dit Aussi paradoxal que 
cela puisse paraître, c'est en 
s’intéressant de trop près au 
phénomène qu'on a le moins de 
chance d'en saisir la véritable 
dimension, car comme le 
mentionnait déjà la revue 
"OURANOS",en 1973 : 

"De ces apparitions [.„] nous 
savons qu'elles s'insèrent dans 
une longue série de manoeuvres 
adroites, dont le seul intérêt 
serait de nous faire passer à 
côté du problème." 

Après une quarantaine 
d'années d'attention sur le 
sujet, et après avoir conduit de 
nombreuses enquêtes auprès 
des témoins d’apparitions, 
étudié des contactés, abordé 
l'aspect psychique et occulte du 
problème, l'auteur expose son 
intime conviction, suivant une 
démarche on ne peut plus 
claire, les raisons pour 
lesquelles les OVNI ne se 
présentent pas sous leur vrai 
jour. Estimant que les temps 
sont venus de dire la vérité, 
J. M. Lesage nous livre le 
résultat de longues recherches 
que beaucoup refuseront sans 
doute d'accepter, car c'est tous 
nos concepts mentaux qui sont 
à réviser. Les OVNI étant par 
ailleurs la clé de voûte de la 
compréhension globale de 
l'occulte. 

Publié par la Commission 
d'Etudes Ouranos, l'un des 
premiers organismes privés 
mondiaux à s'intéresser aux 
OVNI (1951), cette publication 
est soumise à un tirage limité. 
Il est conseillé . de le 
commander dès maintenant 


J. M. Lesage* 

Ce que sont réellement les OVNI. Qualifié de "remarquable" par des 
théologiens et journalistes sensibilisés à la question, cet ouvrage montre que 
les OVNI - inclus dans le plan humano-diabolique - sont l'oeuvre d’une puis¬ 
sance surnaturelle subversive qui nous fascine par la fabrication de leurres, 
afin de nous tromper sur le véritable but poursuivi par le complot. Ainsi, leurs 
prometteurs sont-ils également trompés en englobant ces phénomènes sous 
l'étiquette "extraterrestre", que certaines sectes qualifient encore de "sau¬ 
veurs de l'humanité", alors qu'en vérité, ils seront les exterminateurs à l'inté¬ 
rieur du chaos. 

(Tirage limité, commandez dès maintenant votre exemplaire. A faire con¬ 
naître absolument). 




Nom et prénom: _ 
Adresse complète: 


D Je désire recevoir_ex. "Le Diabolique Secret des O.VNI" FF\2G,~ 

(Frais de port et emballage FF 


Ci-joint mon versement 

Pour la Prance: FF _ (CCP CE. OURANOS, 1 499 77U Chalon). 

Pour la Suisse: Ls _ (CCP 12-24093-5, Georges Emmenegger, 

CE. OURANOS Suisse) 

Date: .. _ _ Signature:_ 

A renvoyer: 

France: CE. OURANOS, BP 38,02110 BOHAIN (Tél. et FAX 23.07.14.90) 
Suisse: CE. OURANOS, Case postale 652, 1212 GRAND-LANCY 1 


LE DIABOLIQUE SECRET CES OVNI 


UN COIN DU von.l-: LEVE 


J-M Lesage s'intéresse aux phénomènes occultes depuis une quaran¬ 
taine d’années II a lui-même mené de nombreuses investigations auprès des 
témoins d'apparitions d'OVNI et compris, dès 1972, que les contactés n'étaient 
guère plus que des médiums reliés directement à la source occulte qui ma¬ 
noeuvre l'ensemble du phénomène Ses travaux l'amènent vite à comprendre 
que cet univers s'ouvre sur le champ d'une vaste manipulation diabolique et 
que cette manipulation s'inscrit au sein d'un véritable complot occulte qui 
cherche à do mi ner le monde. 

Après avoir écrit plusieurs ouvrages sur le phénomène OVNI, et montré 
l'existence d'un "envers du décor" dans "La Manipulation Occulte"(éd. At- 
lanlic 1989), avec le "Diabolique Secret des OVNI", J M. Lesage nous livre 
ses fortes convictions en levant toujours davantage un coin du voile des "scé¬ 
narios" OVNI, en nous montrant leur intégration dans le New Age. Mais en¬ 
core que l'intelligence "X" qui se loge derrière le phénomène, prépare un 
troisième con fli t planétaire qui sera avant tout celui d'une grave crise spiri¬ 
tuelle et morale sans précédent, déjà amorcée. 

Ain si prévenu, le lecteur saura éviter de se laisser abuser par les influen¬ 
ces occultes et groupes sectaires qui livrent actuellement une guerre des es¬ 
prits sans merci. Et e nfin , l'auteur indique comment, s'en démarquer, sans courir 
le risque de vendre son âme au diable 
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